
Menton et sa région 

I
l n’avait jamais écrit de livre 
ou de BD. Mais un jour, en al-
lumant la télé de son apparte-

ment mentonnais, Franco Dusio, 
un retraité italien, tombe sur un 
documentaire qui parle de Tho-
mas Sankara. C’est alors que 
« l’idée bizarre » lui vient d’écrire 
un scénario de bande dessinée 
sur le destin tragique de ce chef 
d’État burkinabé comptant 
parmi les grandes figures politi-
ques de l’Afrique. 

Un sentiment  
de révolte 
L’histoire de ce capitaine qui prit 
le pouvoir en 1983, à l’âge de 33 
ans, et mourut assassiné quatre 
ans plus tard par un coup d’état 
de Blaise Compaoré, fascine 
Franco Dusio. Et le révolte, en 
même temps. « Il aurait pu ac-
complir de grandes choses pour 
l’Afrique, au minimum, en lui of-
frant un modèle de développe-
ment plus solidaire », croit le Tu-
rinois. 
Le retraité italien, installé depuis 
2007 à Menton, se prend de pas-
sion pour le sujet. Il se plonge 
dans les biographies et les dis-
cours de l’ancien chef d’État qui, 
durant son court mandat, a en-
trepris des réformes majeures 
au Burkina Faso pour lutter con-
tre la corruption mais aussi pour 

l’éducation, l’environnement et 
le statut des femmes. 
De ses recherches naît l’envie 
d’écrire son histoire. Un hom-
mage posthume comme « un bou-
quet de fleurs déposé sur sa 
tombe. » Mais par où commen-
cer ? 

Lancé en solo à Menton 
Franco Dusio n’a jamais écrit de 
livre, ni travaillé dans l’édition. 
Avant de venir s’installer à Men-
ton, il était responsable des 
achats pour une compagnie spé-
cialisée dans la vente d’alcool. 
Qu’importe, il se lance à 71 ans... 
et décide d’ouvrir son récit à 
Menton, un matin de novem-
bre 2014, alors que de l’autre 
côté de la Méditerranée, le peu-
ple burkinabé se révolte contre 
le régime Compaoré... forcé de 
démissionner et de fuir en Côte 
d’Ivoire, après 27 ans de pou-
voir. 
« J’ai imaginé une scène où un 
Bruno Jeffrey, l’auteur de la bio-
graphie de Thomas Sankara, ren-
tre dans un bar mentonnais et ra-
conte aux gérants d’où est née 
cette révolte », explique-t-il. Une 
manière, pour lui, de rendre 
hommage à cette ville qui l’a si 
bien accueillie. 
L’écriture du scénario est « ra-
pide », même s’il n’écrit pas dans 

sa langue natale. Une fois termi-
née, l’auteur amateur contacte 
plusieurs maisons d’édition. 
« Mais elles n’étaient pas intéres-
sées par le seul scénario : il fallait 
trouver un dessinateur. » 

Un album sorti  
en septembre 
C’est là que les choses se cor-
sent pour Franco Dusio. Il con-
tacte des auteurs de BD connus 
français. Sans succès. Et puis 
coup de chance : en envoyant 
son scénario à la Scuola Inter-
nazionale di Comics de Turin, 
deux étudiants, Marco Forte et 
Luca Occhetti, acceptent le pro-
jet. 
Ensemble, ils conçoivent les cinq 
premières planches qu’ils en-
voient aux maisons d’édition 
spécialisées. Seule L’Harmattan 
BD leur donne une réponse favo-
rable. L’album Thomas Sankara, 
un rêve brisé(*) est publié à la fin 
du mois de septembre 2023, fort 
d’une centaine de pages qui re-
tracent le destin d’un homme 
élevé au rang des « héros de la 
Nation » en 2022. Et qui, Franco 
Dusio l’espère, pourront inspi-
rer « un jeune esprit éclairé ». 

CÉLIA MALLECK 
cmalleck@nicematin.fr 

(*) La BD peut être commandée sur le site internet 
des éditions Harmattan, au prix de 17,90 euros.

Après avoir vu un documentaire sur Thomas Sankara, figure politique du Burkina Faso dans les 
années 1980, Franco Dusio a eu l’idée d’écrire un scénario de BD sur sa vie... à 71 ans.

Franco Dusio, retraité italien installé depuis  à Menton, 
s’est plongée dans des biographies et des discours de Thomas 
Sankara pour alimenter le récit de sa BD.                       (Photo C. M.)

À Menton, ce retraité vient 
de se lancer dans la BD

La Ville de Beausoleil est 
fière d’annoncer le lance-
ment du projet intergénéra-
tionnel de randonnée pé-
destre intitulé « Marchons 
ensemble pour apprendre 
et découvrir », porté par Ju-
lien Sens-Olive, directeur de 
l’école Paul-Doumer. En par-
tenariat avec le service des 
sports, dirigé par Alain Cis-
soko, et le CCAS, représenté 
par Audrey Varro, ce projet 
novateur vise à créer des 
liens entre les élèves des 
écoles et les personnes 
âgées. 
Dans le cadre de l’éducation 
physique et sportive à 
l’école, il met l’accent sur 
les valeurs du partage, de 
l’échange et du respect mu-
tuel. Il aspire à atteindre plu-
sieurs objectifs importants : 
favoriser l’échange intergé-
nérationnel pour renforcer 

la cohésion sociale ; pro-
mouvoir l’activité physique 
et les bienfaits de la randon-
née pédestre ; sensibiliser 
les élèves aux valeurs du 
respect, de la tolérance et 
de l’empathie envers les 
aînés ; permettre aux per-
sonnes âgées de partager 
leur expérience et leurs con-
naissances avec les jeunes 
générations ; créer des sou-

venirs et des liens durables 
entre les participants. 
La première session de ce 
projet a eu lieu fin septem-
bre avec la participation des 
élèves de CP, CE1, CM1, et 
CM2 de l’école Paul-Doumer. 
Cette expérience fut un suc-
cès, ouvrant ainsi la voie à 
d’autres sessions à venir, 
qui pourraient bien devenir 
une précieuse tradition.

Un projet intergénérationnel 
de randonnée pédestre lancé

Les écoliers lors de la première session.                   (DR)

BEAUSOLEIL

Simon, archéologue, a fait 
avec son équipe la décou-
verte d’un vase antique ex-
ceptionnel sur son chantier 
de fouille au Trophée d’Au-
guste. Son étude est primor-
diale pour la compréhen-
sion du site. 
Il doit impérativement être 
envoyé dans un laboratoire 
pour analyse dans exacte-
ment 25 minutes mais im-
possible de le retrouver… 
Vous ne disposez que de ce 
temps pour résoudre les 
énigmes qui vous mettront 
sur la piste du vase disparu. 
Serez-vous à la hauteur pour 
relever ce défi ? À vous de 
jouer ! 
Aujourd’hui à 10 h 15 ; 
11 h ; 11 h 45 ; 12 h 30 ; 
14 h 15 ; 15 h ; 15 h 45. 
Sessions de six participants 
maximum (+ adultes accom-
pagnants). Présentez-vous 

à la billetterie au moins 20 
minutes avant le début du 
jeu. Les enfants sont obliga-
toirement accompagnés 
d’au moins un adulte et res-
tent sous sa responsabilité 
pendant toute la durée de 
leur présence sur le site. 

Tarifs : gratuit pour les enfants et moins de 
26 ans, 5 euros pour le premier adulte 
accompagnant un enfant. 6 euros par 
adulte supplémentaire. Réservation 
obligatoire sur www.trophee-auguste.fr 
ou tickets.monuments-nationaux.fr/fr-
FR/familles... 
Rens. 04.93.41.20.84

Le Trophée d’Auguste se mue 
en terrain d’escape game

Rendez-vous est donné aujourd’hui !                        (DR)
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